
 

"Unknown Pleasures" - Joy Division

Sorti en 1979, Unknown Pleasures, le premier album de Joy Division, est une œuvre
intemporelle qui a redéfini le post-punk et influencé des générations entières de musiciens.
Avec ses sonorités sombres et introspectives, ses paroles énigmatiques, et une pochette
devenue légendaire, l’album s’impose comme une icône musicale et visuelle. Mais derrière
cette aura mythique se cache une histoire riche d’anecdotes, d’expérimentations et de
tensions artistiques.

Une pochette qui fascine encore aujourd’hui

La couverture d’Unknown Pleasures est l’un des designs les plus reconnaissables de
l’histoire de la musique. Créée par Peter Saville, elle représente une série de pulsations
issues de données astronomiques : les ondes radio émises par une étoile pulsar,
découvertes en 1967. Cette image, tirée d’un livre scientifique, a été proposée par Bernard
Sumner, membre du groupe.

Peter Saville a transformé les données brutes en un visuel minimaliste noir et blanc qui
reflète parfaitement l’univers de l’album : mystérieux, mélancolique et fascinant.
Ironiquement, cette pochette est devenue un symbole de la culture populaire, imprimée sur
d’innombrables T-shirts, souvent portés par des personnes qui ne connaissent même pas la
musique de Joy Division.

Un son révolutionnaire : l’empreinte de Martin Hannett

Le son d’Unknown Pleasures est en grande partie dû à Martin Hannett, le producteur de
l’album. Hannett, connu pour son approche expérimentale, a utilisé des techniques
innovantes pour créer une atmosphère sonore unique. Il a ajouté des échos, des effets de
reverb, et même des sons enregistrés à partir d’objets du quotidien.

Un exemple célèbre est l’utilisation d’un ascenseur dans le studio pour produire un son de
percussion. Cette approche a parfois frustré le groupe, qui voulait un son plus brut et direct.
Mais Hannett a persisté, transformant leurs morceaux en paysages sonores glacés qui
capturent parfaitement l’essence du post-punk.

Ian Curtis : des paroles pleines d’angoisse

Les paroles de Ian Curtis, chanteur et parolier du groupe, sont au cœur de l’intensité
émotionnelle de l’album. Inspirées par ses propres luttes personnelles, notamment son
épilepsie et sa détresse psychologique, les textes explorent des thèmes sombres comme
l’isolement, la perte et la confusion existentielle.

Des morceaux comme “Disorder” et “Shadowplay” reflètent cette angoisse, tandis que “New
Dawn Fades” semble presque prophétique dans son introspection mélancolique. Curtis
écrivait souvent dans un style fragmentaire, laissant les auditeurs interpréter ses mots à leur
manière.
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Une réception mitigée au départ

À sa sortie, Unknown Pleasures n’a pas rencontré un succès commercial immédiat. Il a été
bien accueilli par une partie de la critique, mais certains journalistes étaient perplexes face à
son ton sombre et à sa production expérimentale. Ce n’est qu’après le suicide tragique de
Ian Curtis, en 1980, que l’album a gagné en reconnaissance, devenant un classique du rock
alternatif.

“Unknown Pleasures” facts

1. Un enregistrement intense : Les sessions d’enregistrement ont eu lieu dans les
Strawberry Studios à Stockport, en Angleterre. Selon les membres du groupe, Martin
Hannett leur demandait parfois des choses étranges, comme jouer dans une pièce
vide pour capter l’atmosphère.

2. Une absence de single : Contrairement à la plupart des albums de
l’époque, Unknown Pleasures ne contenait aucun single. Le groupe et leur label
Factory Records ont voulu maintenir l’intégrité artistique de l’album en ne
sélectionnant pas de morceau à des fins purement commerciales.

3. Le rôle de Tony Wilson : Tony Wilson, le fondateur de Factory Records, a joué un
rôle crucial dans la sortie de l’album. Bien que le budget initial soit limité, il a investi
dans des pochettes de haute qualité, avec un emballage luxueux qui reflète l’aspect
artistique du disque.

4. La pochette et les malentendus : Bernard Sumner a révélé qu’il pensait que la
pochette représenterait quelque chose de simple et élégant. Mais lorsqu’il a vu le
résultat final, il a été surpris : “C’est quoi ça, des montagnes ?” Ce n’est qu’après
que Peter Saville lui a expliqué les pulsations d’étoiles qu’il a compris l’idée.

Un impact culturel colossal

Des décennies après sa sortie, Unknown Pleasures reste une œuvre de référence. L’album a
influencé des artistes de divers genres, du rock au gothique, en passant par l’électro et le
hip-hop. Des groupes comme Radiohead, Interpol et même Kanye West ont cité Joy Division
comme une source d’inspiration majeure.

L’album est également devenu un symbole visuel, sa pochette étant reprise dans des
contextes allant des mouvements de protestation aux campagnes publicitaires, parfois de
manière ironique ou détournée.

Conclusion : une œuvre intemporelle

Unknown Pleasures est bien plus qu’un simple album. C’est une exploration sonore et
émotionnelle qui continue de résonner auprès de ceux qui cherchent des expériences
musicales intenses et introspectives. Avec sa pochette emblématique, ses sonorités avant-
gardistes et les paroles déchirantes de Ian Curtis, cet album transcende les modes et les
époques, rappelant à chacun que la musique peut être bien plus qu’un divertissement : un
art capable de capturer l’essence même de la condition humaine.
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